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Ce MAG’UPVD sonne la fin de l’année 
universitaire. Elle fut marquée par de profonds 
bouleversements pour l’enseignement 
supérieur avec la loi sur l’Orientation et la 
Réussite Etudiante (ORE) et elle fut synonyme, 
pour beaucoup d’universités françaises, 
d’immobilisme et d’incertitudes. Pour 
l’université de Perpignan, 2017-2018 aura été 
l’année des concrétisations, une année intense 
et riche, positive et constructive, pour nos 
usagers et le territoire.

La dernière réalisation en date est l’inauguration 
de l’incubateur d’entreprises UPVD IN CUBE 
qui a marqué un tournant dans la vie de 
l’établissement. Aujourd’hui, l’université de 
Perpignan n’est plus seulement un lieu de 
savoir, elle est aussi un lieu d’innovation et de 
création. Elle rayonne ainsi sur son territoire 
et au-delà des frontières. Grâce à son expertise 
en entrepreneuriat, dans le domaine des 
énergies renouvelables ou encore en matière 
de tourisme (pour ne citer que ces domaines-
là …), l’université de Perpignan est reconnue au 
niveau mondial.

C’est ainsi qu’au mois de juin, nous engagions 
des collaborations avec la 2ème université du 
Japon au cours d’une mission avec la région 
Occitanie. Nous décernions également le titre 
de docteur honoris causa à Peter McPhee, 
célèbre historien australien. Le mois suivant, 
nous lancions le projet LLL. Transversalis 
(p. 17) et nous créions le premier réseau des 
incubateurs de l’Euro-région avec Barcelone et 
les Iles Baléares. 

L’université de Perpignan puise son 
extraordinaire richesse dans la diversité de sa 
communauté, ses 450 enseignants-chercheurs, 
ses 440 personnels administratifs, ses 9 500 
étudiants de 120 nationalités différentes, 
ses alumni partout dans le monde et dans 
les singularités de ses partenaires locaux, 
nationaux et internationaux. Notre politique de 
rayonnement à l’international est ambitieuse 
et volontariste. L’université de Perpignan 
fédère les acteurs internationaux autour de 
ses zones de force pour co-construire des 
projets. Ces projets, ce sont plus de 100 accords 
internationaux, 3 doubles diplômes, 179 accords 
bilatéraux Erasmus +, des co-directions de 
thèse, des coopérations transfrontalières et 
européennes solides et bientôt un eurocampus.

Aussi, ces liens que l’UPVD tisse tout autour 
du globe sont autant de façon de valoriser la 
recherche, la formation, l’innovation de notre 
université. Cette conjugaison de savoirs offre la 
diversité dont l’université se nourrit et qui forge 
son identité. 

Fabrice Lorente,
PrésidentEdito

S o m m a i r e

‹ Pour l’université de Perpignan, 
2017-2018 aura été l’année des concrétisations, 

une année intense et riche, positive et 
constructive, pour nos usagers et le territoire. ›

En bref
l'actualité de l'UPVD

4
7

22

10 Initiatives étudiantes :
Mexi'sol

18
19

Fondation : 
brèves
les nouveaux mécènes fondateurs 

14
15

A l'honneur :
Peter McPhee,
docteur honoris causa

8 En direct des labos :
design et gestion d'éco-parcs 
industriels 

12
13

Entreprendre :
UPVD IN CUBE, un espace 
d'innovation et de rencontres

16
17

International :
l'UPVD au coeur de la 
coopération européenne

Démarche qualité :
les labels qualité de l'UPVD

23 Retour sur : 
le concours Mini'éole

24
25

L'université 2.0 :
Parcoursup : pourquoi la 
publication de l’algorithme fait 
débat ? 

9 Zoom sur :
Lucas Laffite, VP étudiant

20
21

Portfolio : 
le déplacement de l'UPVD au Japon

11 Alumni :
rencontre avec Pierre-Louis 
Xech (Microsoft)



4 	 Mag’UPVD #31 5

La Laser Run Color : un moment convivial pour la communauté universitaire

Le service des sports de l’Université de Perpignan Via Domitia 
a organisé jeudi 29 mars 2018 sous la pinède, la 2ème édition 
de la Laser Run Color. Cette épreuve consiste à effectuer une 
course en relai par équipe de 6 où chacun des participants doit 
réaliser 2 boucles de 600 mètres entrecoupées d’un tir laser sur 
cible à 5 mètres. A la fin de chaque tour, chaque participant est 
« saupoudré » de jets de couleurs. 

Fort du succès de la 1re édition, la Laser Run Color 2018 a réuni 
plus de 220 participants, répartis en 37 équipes. La course est 
désormais considérée comme un rendez-vous incontournable 
de la vie du campus. Elle permet de fédérer en une même unité 
de lieu la communauté universitaire et ses usagers autour d’une 
manifestation ludo-sportive qui privilégie le plaisir, l’échange, 
la collaboration et la pratique sportive.

Pour cette 2ème édition, chacune des équipes portait le nom 
d'une Olympiade. L'équipe « Los Angeles 1984 », vainqueur 
de la course, détient un nouveau record, mais comme le disait 
Pierre de Coubertin à l’aube des Jeux Olympiques modernes : 
« L’essentiel n’est pas de gagner mais de participer ».

En  bref
Elio's l'arbre solaire, lauréat des 
Trophées de la jeunesse 

Nous vous en parlions dans le précédent MAG'UPVD. Des 
étudiants en première année de master Energie de l'UPVD  
avaient gagné le Trophée des internautes du magazine 
l'Etudiant avec leur projet Elio's. 

Une nouvelle fois, leur idée de panneaux solaires intégrés à 
une structure sous forme d'arbre, pour permettre la mise à 
disposition d'énergie pour la communauté universitaire, a été 
récompensée par un concours : les Trophées de la jeunesse. 
Mis en place par la Caisse d’Epargne Languedoc-Roussillon, 
le Centre Méditerranéen de Littérature (CML), Boitaclous et 
l’université de Perpignan et sa fondation, la finale du concours 
s'est déroulée au siège du journal l’Indépendant. 

Au total, six jeunes ont été récompensés pour leur parcours 
dans les domaines de la citoyenneté, de la solidarité, de 
l’économie, de la culture, de l’art, de la communication, de 
l’environnement ou du sport, devant Cali et Grégoire Delacourt, 
parrains de cette quatrième édition.  Les lauréats deviennent, 
à ce titre, des ambassadeurs de la jeunesse du territoire et 
peuvent bénéficier d'un accompagnement dans la réalisation 
de leur projet.  Les créateurs d'Elio's bénéficient déjà de 
l'accompagnement de l'UPVD puisqu'ils viennent d'entrer en 
pré-incubation à l'incubateur de l'UPVD, UPVD IN CUBE.   

Jean Sol, sénateur des P.O : 
la santé à l’UPVD

Directeur des soins au centre hospitalier de Perpignan, Jean 
Sol a été élu sénateur des Pyrénées-Orientales en septembre 
2017. A ce titre, il a été reçu par Fabrice Lorente, le 15 juin 
dernier avec sa suppléante Carole Del Poso afin de découvrir 
le campus de l’université de Perpignan. 

Spécialiste des questions de santé dans ses différentes 
fonctions politiques (membre de la commission des affaires 
sociales au Sénat), c'est avec beaucoup d'intérêt que cet 
ancien joueur de l’USAP, a visité les installations du Service 
de Santé Universitaire de l’UPVD inaugurées en juillet 2015 
et a pu appréhender l'accompagnement spécifique dont 
bénéficient les 200 étudiants en situation de handicap de 
l’établissement. Lors de cette visite, Jean Sol s’est également 
rendu au sein du laboratoire IHPE, centre collaborateur de 
l’OMS, qui travaille, entre autres, sur la Bilharziose (maladie 
tropicale) et à l’incubateur UPVD IN CUBE, dernier-né de 
l'université de Perpignan. 

Jean Sol planifie déjà une seconde visite afin de découvrir 
les nombreuses autres spécificités de l’UPVD dont il ne 
soupçonnait pas la richesse.

A l’occasion de la célébration des 20 ans de coopérations 
avec le Vietnam, l’Université de Perpignan Via Domitia a reçu 
début avril une délégation de l’ambassade du Vietnam en 
France. Ces coopérations sont amenées à se renforcer dans 
les années à venir.

Depuis 1998, l’UPVD a noué des relations privilégiées avec 
les universités vietnamiennes. Chaque année, une trentaine 
d’étudiants est accueillie à Perpignan et une dizaine 
d’étudiants de l’UPVD part effectuer un stage au Vietnam. 
Des enseignants-chercheurs de l'UPVD se rendent également 
chaque semestre au Vietnam pour dispenser des cours et 
leurs homologues sont accueillis à leur tour sur le campus 
du Moulin à Vent.

Le Vietnam représente un axe fort de la politique 
d’internationalisation de l’UPVD. Les échanges entre l’UPVD 
et les universités vietnamiennes permettent de partager 
des bonnes pratiques et de proposer aux étudiants des 
formations d’excellence ouvertes sur le monde. 

L’UPVD célèbre ses 20 ans de coopérations avec le Vietnam
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Au cœur de l’Eurorégion

En  bref

La faculté de droit de l'UPVD organise tous les ans, en 
partenariat avec la Fondation UPVD, un concours d’éloquence 
dont l’objectif est d’initier les étudiants à l’art oratoire et au 
verbe juridique, dans un contexte solennel mais néanmoins 
ludique. Ce concours s'adresse aux étudiants inscrits à la 
faculté de droit de l'université de Perpignan, de la licence 1 à 
l'IEJ (Institut d'Etudes Judiciaires), et désireux de mettre à 
l’épreuve leur talent d’orateur.

La finale s'est déroulée le vendredi 20 avril dans un cadre 
prestigieux, la Salle des assises du Palais de Justice de 
Perpignan, devant un public et un jury composé d’universitaires 
et de professionnels du droit. Cette année, ce sont Nisrine 
Yahia-Messaoud dans la catégorie licence et Charles Bresson 
dans la catégorie master qui ont brillé par leur ingénieux 
plaidoyer sur les questions « Les portes du pénitencier vont-
elles se refermer ? » pour la première, et « Le jugement dernier 
sera-t-il un procès équitable ? » pour le second. 

Concours d'éloquence 2018 : 
l'art oratoire à l'UPVD

En route vers les JO 2024 

Comme chaque année, Paris 
Match organise son Grand prix du 
Photoreportage. Au cours des dernières 
éditions, les étudiants de l'UPVD ont 
brillé à plusieurs reprises par leur talent.

Sur une thématique chère à l'UPVD, 
l'environnement, un diplômé du DU 
Photojournalisme, communication et 
images aériennes a remporté le 26 

juin dernier le Grand prix Paris Match 
2018. Sélectionné parmi plus de 80 000 
reportages, celui de Stéphane Ferrer 
Yulianti invite à suivre le travail des 
enfants dans les exploitations d'argiles 
au Myanmar. 

Son photoreportage «  Bricks 
Generation  » est disponible sur le site 
du Grand prix Paris Match. 

Grand prix Paris Match : un étudiant de l'UPVD mis à l'honneur

partenaire des Septuors

Pour la 2ème année consécutive, l’université de Perpignan 
était partenaire de la cérémonie des Septuors, organisée par 
le quotidien L’Indépendant. Ces trophées de l’innovation et 
de l’économie des Pyrénées-Orientales mettent en lumière 
les entrepreneurs locaux à l’occasion d’une cérémonie de 
remise de prix. Au cours de la soirée, 8 trophées ont été 
décernés parmi lesquels, celui de la « tradition innovante », 
remis par Fabrice Lorente. 

Nommée aux côtés de Cémoi et Florette France Food 
Service, c’est l’entreprise Diam Bouchage, leader mondial 
des bouchons en liège technologiques basée à Céret, qui a 
été lauréate de cette catégorie. L’université de Perpignan 
est fière de soutenir les entreprises qui, comme elle, ont su 
innover tout en restant implantées sur le territoire et fidèles 
à leurs racines catalanes.

Par son histoire et sa situation géographique, l’UPVD tisse des liens forts avec 
les régions transfrontalières : Occitanie-Catalogne-Baléares-Andorre. Ainsi, elle 
a reçu le 7 mai dernier une délégation de l’Eurorégion Pyrénées-Méditerranée, 
de l’université de Gérone et de l’université des Iles Baléares afin d’échanger 
sur de nouveaux projets de coopération et renforcer les partenariats existants 
entre ces établissements.
Cette journée a vu s'amorcer des échanges fructueux pour de futures 
collaborations, notamment autour du programme MIRO et de son projet Miro 
Translate, et avec le LGDP (Laboratoire Génome et Développement des Plantes). 

Un projet de Campus Européen Transfrontalier, dont l’ensemble de ces acteurs est membre, est également en cours afin de faciliter 
les échanges et les mobilités dans des secteurs prioritaires pour l’espace transfrontalier à savoir les énergies renouvelables, la 
civilisation et la langue catalane ou encore le tourisme.

Grâce à ses équipements, son expertise dans le domaine de l’optimisation 
de la performance sportive et son implantation géographique, la cité de 
l’excellence sportive de Font-Romeu dont fait partie le STAPS de l’UPVD aux 
côtés du CREPS et du lycée climatique, constitue un lieu idéal de préparation 
et d’entraînement des équipes et des athlètes pour les Jeux Olympiques et 
Paralympiques 2024.

Dans cette perspective, Gérard Bessiere, inspecteur général Jeunesse et 
sport, Thierry Terret, délégué ministériel en charge des Jeux Olympiques et 
Paralympiques 2024, Béatrice Gille, rectrice de la région académique Occitanie 

accompagnés de Fabrice Lorente (UPVD), Aude Reygade (CREPS) et Patrick Noël (lycée climatique) ont visité les infrastructures et 
rencontré les équipes sur site afin de réaliser un audit sur les enjeux nationaux et territoriaux. 

Photographes amateurs ou chevronnés, passionnés de photographies et 
simples promeneurs, peuvent admirer les magnifiques clichés du laboratoire 
CRIOBE (Centre de Recherches Insulaires et Observatoire de l'Environnement) 
de l’UPVD pris au cours de la mission TARA PACIFIC. 

Ils sont visibles sur la promenade du front de mer d’Argelès-sur-Mer, près du 
port, jusqu’au 10 octobre 2018 dans le cadre du festival « Argelès photo nature ». 
Cette exposition à ciel ouvert rassemble une centaine de photographies très 
grand format qui nous dévoilent des instants de vie sauvage captés par des 
photographes de renom.

L'UPVD s'expose à Argelès-sur-Mer

L’UPVD, 
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Quel est le rôle du vice-président 
étudiant ?

Le rôle du vice-président étudiant est 
propre à chaque université. A l’UPVD, 
il se définit par la coordination de 
la vie étudiante et la fédération des 
associations en vue de promouvoir la 
culture, le sport, l’épanouissement de 
chacun au sein de l’université.
Aussi, le VP étudiant représente les 
étudiants devant les instances de 
gouvernance et endosse à ce titre deux 
rôles : faire remonter les souhaits, 

remarques ou mécontentements 
et transmettre les informations et 
décisions aux étudiants. 

Quelle est votre ligne directrice 
pour mener à bien cette fonction ?  

« Le but est de créer plusieurs 
actions et de valoriser différents 
aspects, chers aux étudiants : 
l'insertion professionnelle, la 
recherche et l'animation de la vie 

étudiante. »

Concrètement, pour défendre 
ces thématiques, nous pouvons 
être force de propositions dans 
les différents conseils centraux 
(Conseil d'Administration et Conseil 
Académique). Notre liste  « Ensemble 
UPVD » ayant obtenu la majorité des 
sièges, nous pouvons défendre et 
accompagner les projets. Nous avons 
tous les leviers pour y arriver. 

L’université est un écosystème 
à part entière qui ne cesse 
d’interagir avec plusieurs 
acteurs, externes et internes. 
Comment vous situez-vous dans 
cet écosystème ? Quel est votre 
rôle ? 

Effectivement, l’université de 
Perpignan doit se penser au niveau 
global et nous n’oublions pas les 

antennes, que ce soit à Tautavel, 
Mende ou encore Narbonne pour ne 
citer qu’elles. De plus, nous sommes 
en accord avec les démarches du 
président et considérons que notre 
rôle est de construire ensemble des 
projets positifs, tournés vers l’avenir 
et au service des étudiants. Enfin, 
nous avons l’occasion de travailler 
actuellement avec les collectivités 
territoriales afin de renforcer les 
partenariats et de garantir des 
relations utiles à notre engagement 
au service des étudiants.  

Quelles sont les motivations qui 
vous ont poussé à vous engager ? 
Quelles valeurs défendez-vous à 
travers cet engagement ? 

Notre objectif est d’améliorer le 
quotidien des étudiants, que ce soit 
par un engagement politique ou 
associatif. 

« Je suis convaincu qu’en 
travaillant en bonne intelligence 
avec les différents acteurs, on 

peut faire bouger les choses. »

Notre credo est d’atteindre des 
objectifs qui dépassent notre propre 
personne.  

Zo om su r

Lucas Laffite, 
Interview du vice-président étudiant (VPE) 

Lucas Laffite, VPE

Elu le 3 mai 2018 pour un 
mandat de 2 ans

21 ans 

En 2ème année de droit 
à l'UPVD

En  d irec t  des  labos

La Région Occitanie soutient le développement du potentiel de recherche qui représente un moteur de l’économie de 
l’innovation à l’échelle régionale. Elle co-finance avec l'Europe (FEDER) des allocations de thèse à hauteur de 50 % chacune. 
Le MAG'UPVD vous présente une des 13 thèses financées pour la période 2017-2020. Retrouvez-les sur www.univ-perp.fr.

Né au Vietnam, Van Kien CAO a obtenu une licence à la faculté de Mathématiques et informatique de 
l’université d’Ho Chi Minh Ville. Au cours de son master, il a été accepté pour intégrer le programme 
d’échange franco-vietnamien en mathématiques appliquées, lui permettant ainsi de réaliser sa 2ème année 
en France à l’INSA Rennes. 

Van Kien CAO a été très vite séduit par les mathématiques appliquées et a choisi d’effectuer son stage 
de fin de master au sein de l’Institut de Recherche de Mathématique de Rennes. C’est également ce qui 
l’a motivé à travailler sur le projet de recherche proposé par les laboratoires PROMES de Perpignan et 
LGC de Toulouse. Sa thèse en mathématiques appliquées, à la confluence de l’économie et de l’écologie 
industrielle, tente de résoudre des problématiques économiques et environnementales. Il espère 
apporter, par ses travaux de recherche, des solutions concrètes à des problèmes mondiaux actuels. 
Après la thèse, il envisage de retourner au Vietnam pour devenir enseignant-chercheur.

Design et gestion d’éco-parcs industriels dans un 
environnement en évolution

Portrait du doctorant : 

La problématique des parcs éco-industriels (PEI), aussi 
appelés « éco-parcs », s’insère dans la dynamique impulsée 
par les instances politiques et internationales, visant à 
diminuer l’impact écologique de la production industrielle. 

Il s’agit de réduire la consommation d’énergie et 
de matières premières d’un ensemble d’entreprises 
situées sur un même parc industriel ou bien d'en 

concevoir de nouveaux. 

Cependant, afin de convaincre les entreprises de participer à 
un éco-parc, il est primordial d’assurer à chaque participant 
un gain de compétitivité (réduction des coûts de production 
dans la plupart des cas). Bien que la plupart des éco-parcs 
soient relativement récents, la communauté scientifique 
s’est intéressée à cette problématique beaucoup plus tôt, au 
début des années 1990. Cette thèse propose une approche 

totalement nouvelle basée sur la notion d’équilibre non-
coopératif, issue des outils de la macro-économie. 

L’objectif est d’améliorer cette méthodologie de modélisation 
et d’optimisation des PEI afin de pouvoir prendre en compte 
les aléas de la production de chaque entreprise ainsi que 
l'éventuelle fluctuation des prix des fluides entrants (énergie, 
eau…) et sortants (eaux sales, rejets non réutilisables...). 
Cette recherche vise à faciliter la mise en œuvre de parcs 
éco-industriels, permettant à des industries de se rassembler 
au sein d’un même site. Elles pourront ainsi échanger 
leurs différents fluides afin de diminuer leurs impacts 
environnementaux tout en augmentant leur compétitivité.

Laboratoires : PROMES, UPR 8521 CNRS convention UPVD 
et LGC (ENSIACET Toulouse)
Thèse co-encadrée par Didier Aussel (UPVD) et Ludovic 
Montastruc (LGC)
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Alumni

Pierre-Louis Xech : 
De Laroque-des-Albères à Microsoft

Aujourd'hui directeur adjoint du Centre de Recherche Commun-INRIA Microsoft Research, en charge de l’équipe de 
relations avec l’Enseignement Supérieur et la Recherche chez Microsoft France, Pierre-Louis Xech est ce qu'on appelle 
un Alumni (ancien étudiant) de l'UPVD. Son parcours exemplaire est ponctué d'opportunités qu'il a su saisir. Portrait.

Pouvez-vous nous présenter votre association ?

Mexi’Sol a un but humanitaire. Nous profitons de nos 
connaissances en énergies renouvelables pour fabriquer 
et installer des dispositifs solaires au Mexique avec les 
populations locales. Notre principe n’est pas de leur imposer 
une technologie. Nous sommes en lien avec eux pour définir 
leurs besoins et surtout partager avec eux le savoir-faire de 
chacun. L’association Mexi’sol est gérée par les étudiants de 
première année du cycle d'ingénieurs Sup’EnR. Tous les ans, 
la quasi totalité des membres de l’association change. Bien 
sûr, certains « anciens » nous apportent un précieux soutien 
et nous conseillent pour assurer la pérennité de l’action. 
Cette année, nous sommes 8 étudiants impliqués dans le 
projet dont 6 partiront au Mexique fin juin. 

Concrètement, quelles sont vos actions une fois sur 
place ? 

Nous nous rendons à Ixmiquilpan, à une centaine de 
kilomètres au nord de Mexico. Sur place, un guide touristique 
local impliqué dans le développement durable fait le lien avec 
les villages aux alentours et recense leurs besoins en amont. 
Cette année, nous sommes en relation avec des étudiants 
d’Ixmiquilpan, dans le domaine des énergies renouvelables. 
Nous allons ensemble fabriquer, installer et mettre en 
service des toilettes sèches, des séchoirs solaires, ou encore 
des fours solaires. 

Qu’est-ce que ce projet vous apporte ? 

J’étais complétement novice dans l’humanitaire et plus 
largement dans l’associatif. Ce projet est très formateur. Il 
nous a donné l’occasion de connaître l’aspect administratif 
d’une association, mais aussi de lever des fonds pour un 
projet. En effet, la recherche de fonds est l’activité principale 
de l’association. Elle est essentielle à la mise en place de la 
dimension technique mais aussi humaine du projet.  

Ini t i a t i ves  é tud ian tes

Mexi’sol, 
une action solaire et solidaire

« L’idée est de confronter nos points de vue et de faire 
naître d’autres idées d’amélioration des dispositifs. 
Le maître-mot est le partage : partage de savoirs, de 

techniques mais aussi et surtout de cultures. »

L'association Mexi’sol est née en 2011 sur le campus de Tecnosud. L’idée, au départ basée sur un projet réalisé dans 
le cadre d’un cours, est de faire rayonner la technologie des énergies solaires au Mexique et de venir en aide aux 
populations dans le besoin.  7 ans plus tard, les étudiants de l’école d’ingénieurs Sup’EnR, de l’université de Perpignan, 
ont su faire perdurer le projet au-delà des cours en créant une association et sont partis au Mexique fin juin.
Rencontre avec Théo Boivin, président de l’association Mexi’Sol, avant son départ. 

Pierre-Louis Xech 
est originaire des 
Pyrénées-Orientales. 
Il y fréquente le 
lycée Arago et entre 
ensuite à l’université 
de Perpignan en 1979 
pour préparer un 
DEUG (niveau Bac +2) 
en mathématiques et 
physique. A l’époque, 
il est boursier et 
vit à la résidence 
universitaire. Son 

frère est directeur du service informatique de l’université et 
il est fier de lui rendre visite régulièrement sur le campus.  
Il apprécie la proximité de l’université de Perpignan, la 
bienveillance et la qualité de ses enseignants. Il se bat pour 
avoir sa première année mais apprécie l’autonomie autorisée 
par le système universitaire qui lui permet de continuer à vivre 
sa passion : l’alpinisme.

Alors qu’il part finir son cursus universitaire à Toulouse 
(maîtrise MIAGE) puis à Aix-en-Provence (IAE mathématiques 
appliquées et statistiques), il s’assure de ne jamais être trop 
loin des montagnes. 

Ce ne sont d’ailleurs pas les patrons du CAC 40 qui le 

guideront dans ses choix, mais les grands sportifs. Il 

puisera dans leur parcours ses leçons de vie : savoir 

s’adapter, savoir contourner une difficulté ou l’affronter 

quand il le faut, se dépasser pour avancer.

Depuis sa tendre enfance, il baigne dans l’informatique. Avec 
son père, ingénieur des Ponts et Chaussées, il peut voir les 
évolutions du prototype du Concorde à Blagnac et commence à 
entrevoir tous les potentiels de développements informatiques 
et technologiques des prochaines années. Il sent qu’il se passe 
quelque chose. Pierre-Louis veut être aux côtés de ceux 
qui créent les nouvelles technologies de façon concrète. Il 
travaillera d’abord à Sophia Antipolis, participant à la création 
de l’un des premiers compilateurs du langage ADA sans lequel 
les avions d’aujourd’hui ne seraient pas aussi performants 
et contribue plus tard à des programmes dans l’industrie 
aéronautique et de défense collaborant notamment avec des 
entreprises prestigieuses telles que Dassault. Sa carrière est 
rythmée par le challenge, l’international et le sport, toujours. 

Depuis 22 ans chez Microsoft à Toulouse, Cambridge puis 
Paris, il continue d'être au cœur des enjeux de demain et a 
comme nouveau cheval de bataille l’intelligence artificielle. Il 
côtoie désormais la génération Y, la Z bientôt, et garde son 
ancrage familial à Laroque-des-Albères, au pied des montagnes.  

Il a créé son emploi, il a choisi sa vie. Aujourd’hui, il a envie 
de dire aux jeunes de ne pas faire de complexe du provincial. 

On peut « conquérir le monde depuis Perpignan ! » 

Pour cela, il faudrait, selon Pierre-Louis, être curieux, ouvrir ses 
horizons en voyageant, en apprenant les langues étrangères, 
en faisant des stages. Et puis surtout, ne pas avoir peur de se 
mettre en danger… Alors, prêts à suivre ce bel exemple d’un 
des alumni de l’UPVD ?
Retrouvez d’autres témoignages d’alumni UPVD et 
échangez sur le réseau upvd-alumni.fr
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UPVD IN CUBE, 
un espace d'innovation...

En t reprendre 

Les premières étapes de la vie d'une entreprise sont 
primordiales et bon nombre de projets aboutissent à un 
échec faute d'accompagnement. La création d'UPVD IN 
CUBE au sein de l'université offre un contexte favorable 
à la vie et à la croissance des projets innovants, grâce à 
un accompagnement dès le stade de l'idée. Au sein d'un 
bâtiment de 1 000 m2, ouvert 24h/24 et 7j/7, les projets 
incubés peuvent bénéficier de conseils de professionnels. 
Qu'ils soient entrepreneurs, avocats, experts-comptables 
ou encore banquiers, ils sont aux côtés des incubés pour les 
soutenir, les guider et les accompagner.

Depuis son inauguration, l'incubateur ne cesse de nouer 
des liens avec des entreprises, des réseaux d'entrepreneurs, 

d'autres incubateurs, au niveau local, mais aussi au niveau 
eurorégional et transfrontalier. 

Membre du réseau IES! (Incubateurs de l'Enseignement 
Supérieur) et plus récemment créateur du 1er réseau des 
incubateurs de l'Eurorégion avec Barcelone et les Iles 
Baléares, UPVD IN CUBE mutualise les compétences afin 
de créer un contexte propice à l’innovation, sous le signe de 
l’ouverture et de l’échange.  L'incubateur s'associe également 
aux entrepreneurs du territoire avec le Réseau Entreprendre 
Occitanie Méditerranée (ex Réseau Entreprendre LR), 
un groupement de chefs d'entreprises ayant la volonté de 
soutenir l'activité économique et l'emploi du territoire. 

Ces nouvelles collaborations permettent aux jeunes pousses 
d'acquérir des compétences entrepreneuriales nouvelles 
et d'élargir leurs opportunités de développemement et de 
mobilité. 

Après 15 mois de travaux, l'incubateur de l'université UPVD IN CUBE ouvre ses portes. C'est devant un parterre 
de 300 personnes que le bâtiment, dessiné par Jacques Outier, a été inauguré le 20 avril dernier offrant ainsi au 
territoire un lieu unique de création d'activités innovantes. 

Perpignanais et rugbyman, Cédric Siré a beau vivre en région 
parisienne depuis plus de 20 ans et gérer l’un des plus gros 
groupes de médias digitaux au niveau mondial, il aime revenir 
dans son Roussillon natal. Le 29 juin dernier, il est venu à la 
rencontre de ceux qui font l’innovation d’aujourd’hui sur le 
territoire. 

C'est avec passion que Cédric Siré a raconté aux incubés  son 
métier, ses projets et sa manière de gérer son entreprise, de 
ses débuts enchaînant les galères, à l'accomplissement de 
son rêve, partagé avec 3 000 professionnels qui travaillent 
désormais avec lui. Son parcours atypique a démarré par 
un cursus brillant (classe préparatoire aux grandes écoles 
Louis Legrand puis HEC). Se sentant depuis toujours 
entrepreneur, il a d'abord travaillé pour plusieurs entreprises 
afin d'acquérir les compétences que les grandes écoles ne lui 
avait pas données : savoir vendre son idée et donner envie 
aux gens de travailler avec lui. 

Les années sont passées et avec elles les erreurs, les 
déceptions, les mésaventures, mais surtout les réussites et le 
succès. « Avoir l'idée est probablement la partie la plus simple 
de l’entrepreneuriat. Ce qui est difficile, c'est de mener son 
projet à bien au travers d'un parcours semé d’embûches. »  

« Il faut rencontrer régulièrement des gens que l'on n'a pas 
l'habitude de fréquenter pour créer des opportunités. », 
«  La qualité première de l'entrepreneur, c'est l'abnégation 
absolue. »,  ce sont les conseils qu'a prodigués Cédric Siré 
aux incubés. En revenant sur son parcours, il a pu apporter 
des réponses à leurs interrogations,  partageant avec eux sa  
solide expérience du pilotage de projet, mais aussi faisant 
preuve d'une grande humilité en s'exprimant avec sincérité 
sur les erreurs commises. 

Cette rencontre restera dans les mémoires des incubés. Elle 
est de celles qui marquent les esprits et dans laquelle chacun 
peut piocher l'inspiration.

Un outil au service du développement du territoire

Un écosystème d'innovation

Les projets incubés bénéficient d'un écosystème propice à leur développement. Cela se traduit par des formations, 
des permanences, mais aussi par des rencontres avec des entrepreneurs accomplis. C'est ainsi que les incubés ont 
pu vivre un moment privilégié avec Cédric Siré, fondateur de Webedia et véritable passionné d'entrepreneuriat. 

... et de rencontres

« Les trois clés de la réussite sont : beaucoup de 
travail, des rencontres et une part de chance, il faut 

l'avouer. »

Vendredi 20 avril 2018 : inauguration officielle du bâtiment en présence des partenaires et personnalités politiques du territoire

Webedia est devenu en quelques années le 1er groupe 
média sur le divertissement en ligne en France 
avec l’édition de 20 marques médias couvrant 
plus d’1 Français sur 2, et l’accompagnement 
des talents et chaînes YouTube les plus influents. 
Webedia est aujourd’hui un acteur incontournable 
du paysage média et digital et s’impose comme un 
exemple d’entrepreneuriat en France. Au niveau 
international, le groupe n’a rien à envier aux géants 
du média numérique. Webedia rassemble plus de 
177 millions de visiteurs par mois dans le monde 
et est présent dans de nombreuses parties du 
globe (France, Allemagne, Espagne, Etats-Unis, 
Moyen-Orient, Amérique du Sud...).

« Ma venue aujourd'hui, prenez ça comme le début 
d'une histoire. » Webedia :

Cédric Siré
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  Un historien australien reconnu

Peter McPhee est un très grand professeur d’histoire de l'université de 
Melbourne (Australie). Spécialiste mondialement connu des questions de 
politisation des milieux ruraux au XIXe siècle, dans une approche sociale et 
politique, c'est aussi un grand historien de la France entre la fin du XVIIIe 
et la fin du XIXe siècle. Invité dans de nombreuses universités et publiant 
chez les meilleurs éditeurs, il est le référent des grandes institutions anglo-
saxonnes d’études françaises pour toute l’Océanie. Peter McPhee est très 
reconnu dans son pays, l’Australie : il a reçu la médaille du centenaire pour 
services à l’éducation en 2003, et est membre de l’académie australienne des 
humanités et de l’académie australienne des sciences sociales. Enfin, il a été 
décoré membre de l’Ordre d’Australie (Order of Australia) en 2012. 

  Des travaux d'envergure sur l'histoire du Roussillon 

A l ' honneur 

Célèbre historien et auteur de nombreux ouvrages sur la Révolution Française, notamment dans le Roussillon, Peter 
McPhee a reçu le 21 juin dernier le doctorat honoris causa de l’UPVD. Ce titre honorifique lui a été remis pour le 
remercier des services rendus à l’université à travers ses recherches sur le territoire et son histoire. 

Peter McPhee, 
Docteur honoris causa de l'université de Perpignan

 à savoir : 
Un doctorat honoris causa est un grade 
honorifique de docteur. Il est le diplôme le 
plus élevé décerné par une université. Créé en 
1918, le titre de docteur honoris causa est l’une 
des plus prestigieuses distinctions remises 
pour honorer des personnalités de nationalité 
étrangère en raison de services éminents rendus 
aux sciences, aux lettres ou aux arts, à la France 
ou à l’université. Cette cérémonie est l’occasion 
pour l’université de rendre un hommage à ceux 
qui la font rayonner au-delà des frontières et qui 
contribuent à son excellence scientifique.

Peter McPhee a fait sa thèse dans les années 1970 sur 
l’affirmation de l’idée républicaine pendant la Monarchie de 
Juillet et la Seconde République en travaillant en grande partie 
aux archives départementales des Pyrénées-Orientales. Il a 
ainsi noué des relations fortes avec ce territoire roussillonnais 
qui a aussi été son premier terrain de recherche. 

Outre ses activités exceptionnelles partout dans le monde, 
et le déploiement de ses recherches sur d’autres espaces que 
celui de la France méridionale, il continue à participer à des 
activités liées à ce terrain, accompagnant des chercheurs de 
l’université de Perpignan et des programmes au sein desquels 

l’UPVD est impliquée. En 2005, il a été professeur invité par 
le département d’histoire de l’université de Perpignan. Il 
avait alors dispensé plusieurs cours aux étudiants de licence, 
animé un séminaire de recherche avec des étudiants de 
master, des doctorants et professeurs et présenté plusieurs 
conférences. Par la suite, il a notamment travaillé avec les 
enseignants-chercheurs sur la Montagne de Rodès, ravagée 
en 2005 par un incendie. Ils ont ensemble retracé l’histoire du 
village, depuis les premières occupations humaines jusqu’aux 
vestiges des activités les plus récentes dans un ouvrage 
commun : « Archéologie d’une montagne brulée », paru en 
2009 aux éditions Trabucaire.

C'est au coeur du Campus Mailly, dans la Salle des Actes, que les 
amis et membres de la famille de Peter McPhee, mais aussi les 

enseignants-chercheurs de l'UPVD, les historiens et politiques 
du territoire se sont réunis. Ils étaient là pour assister à la 
cérémonie de remise du doctorat honoris causa. Peter McPhee 

a eu l'occasion de travailler régulièrement et pendant 40 ans 
avec des historiens de l'université de Perpignan, notamment 

avec Nicolas Marty, maître de cérémonie, qui a rendu un 
hommage appuyé à ses travaux et à l'homme.

Philippe Chopin, le nouveau préfet des Pyrénées-
Orientales, était aussi présent lors de cette 
cérémonie d'hommage à Peter McPhee. Il a ainsi 
pu découvrir les nouvelles infrastructures du 
campus en centre-ville de l'université aux côtés 
de Fabrice Lorente, président. 

Le nouveau préfet en visite au campus 
Mailly 

Fabrice Lorente et Peter McPhee

Remise des insignes honoris causa à Peter McPhee
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L'UPVD 
au cœur de la coopération européenne

In te rna t iona l 

Au terme des derniers appels à projets européens INTERREG POCTEFA et SUDOE, l’UPVD a obtenu 6 projets qui 
viennent s’ajouter aux 5 obtenus précédemment. Au total, l’UPVD est impliquée dans 11 projets de coopération 
transfrontalière et transnationale sur la période de programmation 2014-2020.

La coopération territoriale européenne, priorité de l’UE

La Coopération Territoriale Européenne (CTE) est un des volets de la 
politique de cohésion de l’UE. Elle vise à réduire l’effet frontière en faisant 
coopérer des pays frontaliers sur des enjeux communs. Pour stimuler ces 
coopérations, des dispositifs financiers nommés INTERREG (interrégional) 
ont été créés. Ils sont organisés en différents programmes répartis par zones 
géographiques : 

A ce jour, l’UPVD élabore et mène à bien 11 projets collaboratifs 
variés et innovants : 3 en tant que coordinateur, 8 en tant que 
partenaire. L’université a su acquérir une véritable expertise 
dans la gestion de ces projets, reconnue par les autorités 
européennes, qui la positionne comme un acteur régional 
incontournable de la coopération, notamment avec l’Espagne 
et le Portugal.

Ce dynamisme s’explique en partie par une situation 
géographique privilégiée : la localisation de l’UPVD, frontalière, 
entre Pyrénées et Méditerranée, la rend éligible à un éventail de 
financements (4 programmes INTERREG, divers programmes 

de collaboration méditerranéenne) dont disposent peu 
d’universités.

Cet engagement traduit une ambition forte pour l’UPVD et 
place la coopération interrégionale au cœur de sa stratégie 
d’internationalisation. Au fil des années, des partenariats forts 
se sont mis en place avec les pays de la péninsule ibérique, 
notamment l’Espagne. Le développement des relations 
transfrontalières est un axe fort du développement. L’université 
de Perpignan est également un membre moteur dans la mise 
en place d’un campus transfrontalier qui devrait permettre à 
courte échéance de délivrer des diplômes en co-diplomations.

Caractéristiques des projets INTERREG :
> 1 coordinateur, 5 à 10 partenaires, de 2 à 3 pays
> 1 M€ - 2 M€ de budget
> Durée : 3 ans
> Prochains appels à projets : fin 2018 / début 2019

L'UPVD est un partenaire incontournable pour sa participation à 8 autres projets 
impliquant 6 unités de recherche et représentant 1, 3 M€ de subvention européenne. 
Les thèmes des projets de recherche vont de l'étude des bio-pesticides adaptés aux 
cultures méditerranéennes à l'harmonisation de la gestion de l'anguille européenne en 
risque d'extinction dans l'espace Sud-Ouest européen.

L’UPVD, coordinatrice de 3 projets 

La pollution de l'eau représente 
aujourd'hui un important enjeu 
stratégique, à la fois économique et 
sociétal. Dans un souci d'amélioration 
de la qualité de notre environnement, 
le projet Innovec'EAU a pour ambition 
de réaliser une étude transterritoriale 
concertée sur les rejets issus 
d'établissements pour seniors sur 
l'espace SUDOE et de mettre en place des 
technologies innovantes de traitement et 
de suivi des résidus médicamenteux. Ce 
projet s'inscrit dans une démarche de 
développement durable puisqu'il prend 
en compte à la fois des dimensions 
environnementales, sociologiques et 
économiques.

Le projet LLL-Transversalis se fixe pour 
objectif de promouvoir la Formation 
Tout au Long de la Vie (FTLV) dans 
l’espace transfrontalier au travers 
d’un travail conjoint sur la notion de 
compétences, permettant une meilleure 
lecture des diplômes pour la mobilité. 
En impliquant l’ensemble des acteurs 
du territoire transfrontalier dans cette 
coopération, le projet doit permettre le 
renforcement du réseau des partenaires 
pour réaliser des échanges de bonnes 
pratiques autour de l’alternance et de la 
VAE. Ce projet a été officiellement lancé 
le 3 juillet dernier en présence de Nadia 

Pellefigue, Fabrice Lorente et 
de tous les partenaires. 

Un enjeu stratégique pour l’UPVD

POCTEFA (Espagne, France, Andorre) - taux de financement : 65 %

SUDOE (Sud-Ouest européen) - taux de financement : 75 %

MED (Méditerranéen) - taux de financement : 90 %

EUROPE (Europe entière) - taux de financement : 85 %

Ces projets sont cofinancés par le 
Fonds Européen de Développement 

Régional (FEDER)

Le projet ProspecTsaso (Prospective 
transfrontalière sanitaire et sociale) a 
pour objet la constitution d'une vaste 
base de données supranationales sur 
l'adéquation entre les formations, 
les métiers et les réalités de terrain, 
à partir des activités menées par 30 
équipes transfrontalières, autour 
des discriminations, du handicap, 
du vieillissement, de la migration. 
Cette base de données serait répartie 
en trois maisons virtuelles sur son 
site prospectsaso.com  :  maisons 
de la formation, de la recherche 
et de l'animation des réseaux 
professionnels.

INTERREG à l’UPVD, c'est : 
> 11 projets cofinancés sur la période 2014-2020
> 6 projets sur la période 2007-2013
> 2 M€ de subventions UE
> 70 partenaires
> 12 emplois directs créés 

Afin d’être éligibles et potentiellement financés, les projets doivent répondre à 
plusieurs critères et s’inscrire dans un des axes prioritaires définis par l’UE : recherche 
et innovation, compétitivité, changement climatique, protection de l’environnement, 
mobilité, compétences et inclusion…

Lancement du projet LLL-Transversalis

Un partenaire incontournable
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Fondat ion

Fabrice Lorente, président de l’UPVD et de sa fondation, a 
réuni les 32 mécènes fondateurs au Campus Mailly afin de 
les présenter officiellement à la presse. En 2017, ils étaient 
16 fondateurs dont 6 historiques : la majorité a augmenté sa 
participation pour la période 2018-2021. Ils sont désormais un 
cercle de 32 fondateurs pour ce troisième capital, composé à 
75 % de soutien privé et à 25 % de public. Le capital a ainsi 
été doublé pour permettre de mener à bien plus de projets 
au bénéfice de l’UPVD.

Sociétés solidement implantées sur le territoire, fondateurs 
historiques, entreprises « pépites » de l’UPVD reconnaissantes 
de la qualité des formations ou bien nouveaux arrivants : 
tous ont répondu présents pour soutenir la Fondation UPVD. 
Fabrice Lorente a d’ailleurs rappelé que « c’est tous ensemble 
que nous avons réussi à réunir ce capital. Grâce aux nombreux 
ambassadeurs dans les services de l’UPVD et aux vice-
présidents qui nous ont permis de rencontrer de nouvelles 
entreprises. Le mécénat est une aventure collective. »

Grâce à l’engagement et au soutien de ces mécènes, l’UPVD 
affirme une nouvelle fois son dynamisme et impulse 
davantage de projets pour les étudiants, l’enseignement et la 
qualité des formations, l’insertion professionnelle, mais aussi 
pour l’innovation et la recherche. 

Denis Ginard, Président de Saint-Charles International et 
nouveau fondateur, confie :  « Nous souhaitons accompagner 
activement la dynamique portée par l’université de 
Perpignan, au bénéfice du territoire, en s’inscrivant dans 
des thématiques et réflexions synonymes de « challenge » et 
de « réussite » pour les étudiants, futurs collaborateurs qui 
soutiendront la compétitivité des entreprises et l’attractivité 
de la plateforme. »
Ainsi, les nouveaux projets ont été votés au Conseil de 
Gestion de la Fondation UPVD le 28 juin 2018, afin d’enrichir 
les actions existantes et d'en créer de nouvelles.

La Fondation UPVD présente ses 32 mécènes 
fondateurs pour la période 2018-2021

*Actif Conseil, AkiNaO, Banque 
Populaire du Sud, Boniface 
Coquillages, Brasserie Milles, Cabinet 
Plane, Casanova Distribution, 
Crédit Agricole Sud Méditerranée, 
Caisse d’Epargne Languedoc 
Roussillon, Cémoi, Château Valmy, 
Conseil Départemental 66, Cabinet 
Ducup-Siré, Eco-Tech Ceram, EDF, 
Energie-R, Euro Immobilia, FNAIM, 
L’Indépendant, Le Grand Narbonne, 
Mairie de Canohès, Maison Sales, 
Numalis, Ordre des avocats, 
Oriele SARL (McDonald’s - JM. 
Mérieux), Perpignan Méditerranée 
Métropole, Pyrénées Méditerranée 
Développement, Pyrescom, Saint-
Charles International, SAS François 
Fondeville, UPE 66, Ville de Perpignan

Mercredi 13 juin 2018 a eu lieu la présentation officielle des 32 mécènes fondateurs* de la Fondation UPVD. Les dons 
reçus permettront de l’accompagner dans la mise en place de projets sur une période de 4 ans, au bénéfice de la 
communauté universitaire et de son rayonnement sur le territoire.

L'exposition itinérante « L’industrie en Catalogne française : 
tradition et innovation » est soutenue par la Fondation UPVD 
et s’est appuyée sur l’expertise d’Emilie Camus. Ancienne 
diplômée de l’UPVD, elle avait orienté son projet d’études 
sur la valorisation du paysage industriel du département. 
« Ce travail expographique met en scène les différentes 
dynamiques de transformations passées, présentes et 
futures de 37 sites industriels du département, répartis en 7 
secteurs d’activité : le textile, le papier, le bois, la métallurgie, 
l’agroalimentaire, la chimie et les énergies » - Emilie Camus

Aujourd’hui exposée dans la salle des Actes du Campus 
Mailly, mécènes, entreprises et scolaires peuvent la visiter. 
La Fondation UPVD soutient les travaux des élèves du 
Master Pro Patrimoine et leur permet de faire aboutir leur 
projet d’études.

Mardi 10 juillet 2018, la Fondation UPVD et UPVD Alumni 
(le réseau des étudiants et anciens diplômés de l’UPVD) ont 
accueilli les Alumni des mécènes fondateurs au festival des 
Déferlantes au Château Valmy à Argelès-sur-Mer. 

L’objectif de cette soirée était de développer et de mieux 
faire connaître le réseau UPVD Alumni, créé dans l’optique 
de renforcer l’insertion professionnelle des étudiants et de 
favoriser les échanges. Dans un contexte où les réseaux 
professionnels deviennent de véritables leviers pour 
dynamiser une carrière, il est important d’aller à la rencontre 
de nouveaux Alumni non-inscrits au programme.
Ainsi, les fondateurs et leurs Alumni étaient invités à la 
Table de Valmy pour découvrir les évolutions de l’UPVD, 
les animations du réseau et vivre une soirée exceptionnelle. 
Une manière conviviale de faire vivre le mécénat qui lie la 
Fondation UPVD et les structures qui la soutiennent. 

Le 4 juillet dernier, Perpignan a accueilli la 13ème étape 
(sur 20 villes en France) du Tour de France du mécénat. 
L’association Admical organise cet événement qui a pour 
objectif de rassembler un maximum d’entrepreneurs afin de 
leur permettre de découvrir toute la richesse du mécénat ou 
d’approfondir leur pratique. Car bien au-delà du levier fiscal, 

il s'agit d'une véritable stratégie d'entreprise novatrice, 
créatrice de sens et de valeur pour l'entreprise et pour le 
territoire. 

La Fondation UPVD soutient cette action en partenariat avec 
deux de ses fondateurs : l’UPE66 et L’Indépendant.

Une exposition 100 % catalane soutenue 
par la Fondation UPVD

Les Alumni des mécènes au festival des 
Déferlantes

Le Tour de France du mécénat à Perpignan
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M
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 II

Por t fo lio

Du 04 au 07 juin dernier, Fabrice Lorente, 
président de l’Université de Perpignan Via 
Domitia, et Didier Aussel, vice-président des 
relations internationales ont tenu des réunions 
et rendez-vous dans 4 villes du Japon (Tokyo, 
Nagoya, Kyoto et Hiroshima) aux côtés de la 
présidente de région Carole Delga, de Damien 
Alary, vice-président en charge de l’attractivité 
régionale et des relations internationales, de 
Bertrand Monthubert, conseiller régional et 
président de Campus France et d’une délégation 
d’acteurs de l’Enseignement Supérieur et de 
la Recherche d’Occitanie dans le cadre de la 
« Mission Japon II » . A la manière d'un carnet 
de voyage, revivez en images, les temps forts de 
ce déplacement. 

Signature d'accords entre la région Occitanie et la province de Kyoto

Rencontre avec l'université de Kyoto

Rencontre avec l'université de Nanzan-Province de Nagoya

Dépôt de gerbe à Hiroshima

Rencontre entre Fabrice Lorente et 

le Consul général de France à Kyoto

Fabrice Lorente, Gilles Halbout et Bertrand 

Monthubert avec la célèbre mascotte Kumamon

Ces collaborations porteront  sur  
des  échanges  d’étudiants,  des  co-
directions  de   thèses   ou   encore   des   
échanges d’enseignants-chercheurs 
principalement dans les domaines des 
bio-environnements et de l’énergie.

De ces trois visites, trois accords de 
collaboration avec les universités de  Nanzan 

et de Chubu dans la province de Nagoya  
et avec l’université de Kyoto se profilent 

sérieusement. 

Fabrice Lorente est allé à la rencontre des 
présidents de trois universités japonaises 
parmi lesquelles, l’université de Kyoto, 
deuxième université du pays. 
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L’activité formation continue de l’UPVD est 
labellisée Certif’Région depuis 2016. Ce label 
conforte l’engagement de l’UPVD pour garantir 
la qualité des services rendus aux stagiaires en 
reprises d’études ou en formation continue.

Le label Certif’Région répond aux 6 critères 
exigés par le décret n° 2015-790 du 30 juin 
2015 relatif à la qualité des actions de la 
formation professionnelle continue : objectifs 
de formation ; dispositifs d’accueil et de 
suivi pédagogique ;  moyens pédagogiques 
et techniques ; qualification professionnelle 
des intervenants ; partenariats, résultats et 
insertion professionnelle ; prise en compte des 
appréciations rendues par les stagiaires.

Le label est délivré par la Région 
Occitanie. Il permet d’être référencé sur 
la plateforme nationale « DataDock » 
et de pouvoir proposer des actions de 
formation de l’UPVD aux organismes 
prescripteurs et/ou financeurs de 

formation professionnelle tels que 
le Conseil Régional Occitanie, les 
Organismes Paritaires Collecteurs Agrées 
ou Pôle Emploi. Un audit aura lieu à 
l’automne 2018 pour le renouvellement 
du label sur la période 2019-2021.

Démarche  qua li té 

Des labels qualité 

pour la formation professionnelle continue de l'UPVD

Près de 50 lycéens issus de plusieurs établissements de la 
région se sont affrontés autour de ce challenge : réaliser 
l’éolienne la plus performante possible. En équipe, ils ont 
confectionné, réalisé et mis au point des éoliennes urbaines. 

Ce concours a permis de réunir des lycéens et étudiants 
autour d'un projet commun. Tout au long de la journée, les 
participants ont pu alterner moments techniques, avec les 
tests et derniers ajustements de leurs éoliennes, et moments 
ludiques avec pique-nique et animations. Puis est venu le 
moment décisif : chaque équipe a testé les performances  de 
son éolienne dans la soufflerie aéraulique du département 
GIM de l’IUT de Perpignan. L’équipe gagnante était celle qui 
réalisait l’éolienne produisant un maximum d’énergie durant 
l’essai.

L'équipe qui a remporté le concours est : 
« Powerfull »  du lycée Pablo Picasso de Perpignan.

Cet événement a permis de rapprocher les lycées de 
l’académie et l’UPVD. Tout comme les journées portes 
ouvertes, ce concours est une manière de faire découvrir 
l’université de Perpignan, son IUT et ses formations aux 
futurs bacheliers. 

Mini'éole permet également aux étudiants de 2ème année 
du DUT GIM de mettre en pratique leurs connaissances 
sur les énergies renouvelables. Dans le cadre de ce projet 
tuteuré, ils participent également à un concours national  : 
GIM'Eole. Pendant une année, les étudiants des différents 
départements GIM de France conçoivent et fabriquent des 
éoliennes urbaines qu’ils confrontent durant trois jours au 
mois de mars. Cette année, deux équipes de l’IUT se sont 
présentées et ont fini 5ème et 13ème sur 16. 

Retour  su r 

Le concours Mini’éole a eu lieu pour la 4ème année consécutive, le 18 mai dernier au département Génie Industriel et 
Maintenance (GIM) de l’IUT. L'occasion pour des lycéens d'Occitanie de confectionner et de tester une éolienne urbaine. 

Concours Mini'éole :
une journée dans le vent à l'université de Perpignan 

Une journée sous le signe du partage

L’expertise du département GIM

Le label Certif'Région

Le label DataDock
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Parcoursup a récemment 
remplacé APB, système 
d'admission des futurs 
bacheliers dans l'enseignement  
supérieur. Ce dernier ne 
cessait de faire débat à cause 
de son opacité. Aujourd'hui, la 
nouvelle plateforme mise sur la 
transparence. 

Mais pourquoi est-ce si 
important ? Quelle importance 
à connaître le fonctionnement 
de ces programmes ?

Parcoursup,

pourquoi la 
publication de 

l’algorithme fait 
débat ? 

Pour commencer, c’est l’aspect 
purement légal qui est sujet 
à controverse. Dévoiler le 
fonctionnement de ces outils 
permet à chacun de vérifier qu’une 
plateforme est conforme au droit. 

Cela est d’autant plus vrai lorsqu’il 
s’agit d’un algorithme public qui 
permet de prendre des décisions 
dont l’impact nous affecte de 
manière individuelle. Ainsi, 
chaque administration a le devoir 
de communiquer les règles et 
principales caractéristiques ayant 
participé à la décision du calcul des 
APL, de la taxe d’habitation… de 
l'orientation !

Le 21 mai, le gouvernement a ouvert 
le code source de Parcoursup, mais 
pas de ses algorithmes « locaux ». 
Les algorithmes « locaux », ce sont 
les critères de sélection renseignés 
par chaque université pour 
affiner la sélection effectuée par 

Parcoursup. Cela revient à dévoiler 
les principales caractéristiques de 
l’algorithme, sans révéler les règles 
de fonctionnement. Autrement 
dit, à communiquer la recette de 
cuisine sans dévoiler le dosage 
des ingrédients. C’est ce manque 
de lisibilité que lui reproche 
aujourd’hui ses détracteurs.

La gestion par les universités est 
l’autre point qui fait débat. Comme 
l’a très justement rappelé Frédérique 
Vidal, ministre de l'Enseignement 
Supérieur, de la Recherche et de 
l'Innovation : « La CNIL a interdit 
l’utilisation d’une plateforme 
où des décisions seraient prises 
uniquement par un algorithme sans 
intervention humaine ». C’est le 
challenge que tente de relever les 
équipes pédagogiques des filières 
en tension : apporter un traitement 
individualisé à chaque demande 
malgré leur nombre parfois 
important.

Décortiquer son fonctionnement a 
donc de l’importance. Cela permet 
de vérifier d’une part s’il est légal, et 
d’une autre part de savoir s’il comble 
les lacunes de son prédécesseur 
Admission PostBac. Une chose est 
sûre, la plateforme est jeune et sera 
amenée à évoluer dans l’avenir.

En bref

Tradition et innovation encore 
une fois réunies

La région unie autour d'un 
même projet
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